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RÉSUMÉ 

Aucun ouvrage de synthèse moderne sur l’identification des imagos de Plécoptères de France métropolitaine n’existe actuelle-

ment. Est proposé ici un décorticage de la bibliographie ouest européenne et la définition des ouvrages les plus appropriés à la 

détermination de cet ordre pour la France métropolitaine. Ce travail est divisé en plusieurs parties, liste des espèces par ouvrage 

(avec notation), détermination des ouvrages identifiés comme les plus appropriés par famille avec commentaires et liste des 

ouvrages conseillés par zones biogéographiques françaises. À la liste des 201 taxons présents en France analysés, sont ajoutées 

quelques espèces potentielles pour la zone étudiée, soit 207 au total. Le tableur de cotation des espèces/ouvrages, disponible en 

ligne, sera régulièrement mis à jour sur ephemera.insectes.org.                                          

Mots-clés : identification, Corse, Europe, macrobenthos, adultes, inventaire national. 

Recommended works for morphological determination of Plecoptera imagos in metropolitan France in 2024 

 

ABSTRACT 

There is no modern reference work on the identification of Plecoptera imagos in metropolitan France. We propose here an anal-

ysis of the Western European bibliography and the definition of the most appropriate works for the identification of this order 

in metropolitan France. This work is divided into several parts, listing species by work (with notation), determination of the 

works identified as the most appropriate by family (with comments) and a list of recommended works by French biogeographical 

zones. In addition to the list of 201 taxa present in France, we added some potential species for the study area, which completes 

the list of 207 species. The species-work spreadsheet, available online, will be regularly updated at ephemera.insectes.org. 

Keywords: identification, Corsica, Europe, macrobenthos, adults, national inventory. 
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1. Introduction 

Actuellement, il n’existe pas d’ouvrage récent 

de synthèse concernant l'identification des ima-

gos de Plécoptères de France, la seule référence 

nationale date déjà de plus de soixante-dix ans 

(DESPAX 1951). Les clés d’identifications des ou-

vrages ou publications européennes ne couvrent 

pas l’ensemble de la faune française, car non ou 

partiellement ciblées sur notre faune, compre-

nant actuellement 201 taxons (espèces et sous-es-

pèces). Ainsi, nous proposons une aide pour la 

compilation des ouvrages nécessaires pour la dé-

termination par famille et par zone géogra-

phique, tout en listant et commentant les des-

criptions des espèces incluses dans les publica-

tions. -

cation des espèces au stade imaginal sans ajouter 

de notions d’écologie ou de biologie. Aucune 

mention d’identification vis-à-vis des signaux 

acoustiques de reconnaissance sexuelle n’a été 

ajoutée, exception faite pour différencier Isoperla 

grammatica (Poda, 1761) d’I. felderorum (Roesti, 

2021). 

2. Méthodes 

La liste des taxons traités est issue de l’Inven-

taire national des Plécoptères de France (OPIE-

BENTHOS 2024). Elle contient des espèces et sous-

espèces actuellement présentes ou disparues. 

Des espèces potentielles ont été ajoutées, du fait 

de la proximité de leurs populations vis-à-vis du 

territoire d’étude. 

Il existe actuellement quelques problèmes 

taxonomiques qui devront être éclaircis dans le 

futur, comme par exemple le statut des sous-es-

pèces Xanthoperla apicalis hamulata (Morton, 

1930), Capnia vidua collarti Aubert, 1950, les 

complexes d’espèces constituant actuellement 

Isoperla grammatica, Perlodes microcephalus 

(Pictet, 1833) et P. intricatus (Pictet, 1841). En 

l’absence de résultats publiés, elles seront trai-

tées ici comme des taxons valides.  

 

Une sélection bibliographique privilégiant les 

ouvrages récents utilisant le maximum de critè-

res de détermination à jour et efficaces sur des 

spécimens français, illustrés ou aux textes les plus 

explicites principalement en langue française, ou 

anglaise, est donc présentée. 

Ce travail de synthèse se décline en trois par-

ties : 

-tout d’abord la construction d’un tableau res-

source analysant la qualité des ouvrages pour les 

taxons français, comprenant une évaluation de la 

qualité des descriptions. 

-une synthèse des principaux ouvrages à utili-

ser pour identifier les espèces par familles. 

-puis, grâce à la liste des taxons présents par 

zones biogéographiques (OPIE-BENTHOS 2024), la 

construction d’un tableau synthétisant les ou-

vrages et publications à utiliser par écorégion.  

2.1. Analyse ouvrages & publica-

tions par taxons 

La première synthèse évalue la qualité des 

descriptions au regard de la liste des taxons et du 

contexte taxonomique moderne. Une classe a été 

attribuée à chaque couple espèce/ouvrage sui-

vant un barème : A, B ou C (A étant le plus quali-

tatif au regard de nos critères). Ces critères de 

pertinence sont essentiellement liés aux vues des 

illustrations sélectionnées, à la précision des des-

criptions et à la possibilité de comparaison avec 

les espèces proches. 

A : description précise permettant l’identifica-

tion et la comparaison avec les espèces proches 

(pas forcément dans le même ouvrage), utilisa-

tion des critères les plus pertinents avec illustra-

tion de toutes les vues nécessaires, pour les deux 

sexes (si uniquement des textes, envoi au mini-

mum en classe B). 

B : bonne description mais il manque une vue 

ou des précisions dans les illustrations limitant la 

comparaison avec les espèces françaises proches, 

l’un des deux sexes est manquant ou l’un des deux 

est moins bien décrit.  
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C : description trop incomplète, imprécise ou 

trop ancienne n’utilisant pas de critères intelli-

gibles modernes ou illustrations impossibles à 

comparer avec les espèces proches, risque de 

confusion possible avec d’autres espèces séparées 

après la publication, ou description partielle de 

certains éléments de morphologie (peu utilisable 

seul). 

« () » signifie que l’espèce est notée sous un 

autre nom dans l’ouvrage ou la publication (syno-

nymie à réaliser), ou que le groupe ou le genre a 

été révisé avec possible description d’espèces à la 

morphologie proche non citées. 

Les A en gras correspondent à l’ouvrage ou à 

la publication jugé le plus pertinent lorsque plu-

sieurs références qualitatives sont disponibles 

pour une même espèce.  

2.2. Synthèse des ouvrages par 

familles 

Le choix des ouvrages conseillés est ensuite 

détaillé par famille, unité taxonomique sans 

doute la plus adaptée pour se faire une bonne 

idée des références bibliographiques nécessaires 

à l'identification. Chaque référence est accompa-

gnée d’un commentaire entre parenthèses en 

gras dans le texte : lieu d’application original, 

zone française concernée (mentionnée seule si la 

faune est complète ou suivie de « partiel » s’il 

manque des espèces pour les taxons concernés) 

et langue du texte. Des indications complémen-

taires sont apportées si nécessaire, dont l’adapta-

bilité au contexte français. 

2.3. Ouvrages & publications 

principales par écorégions 

Le tableau des références bibliographies/es-

pèces a été recoupé avec la présence connue ou 

potentielle des espèces par région géographique 

(écorégion) afin d’orienter l’utilisateur fréquen-

tant une certaine région à l’utilisation des docu-

ments les plus adaptés, limitant ainsi la confusion 

avec des taxons non présents.  

Le recours à la zonation par écorégions est in-

dispensable dans le cas d’étude de la faune de 

France métropolitaine, étant donné la grande di-

versité des massifs montagneux et de plaines, de 

leurs origines et le fort gradient longitudinal et 

climatique du territoire. La nomenclature utili-

sée ici est issue des travaux du premier auteur 

(RUFFONI in prep.), il s’agit d’une synthèse sim-

plifiée des hydroécorégions de niveau 1 (WASSON 

et al. 2001, 2002) et des grandes régions écolo-

giques (GRECO 2019) adaptée aux Plécoptères. 

Elles divisent le territoire national métropolitain 

en 14 zones biogéographiques, où la faune plé-

coptérologique possède une origine, une in-

fluence et une évolution commune (Fig. 1). Elle 

Figure 1. Carte des écorégions liées aux Plécoptères 

(RUFFONI in prep).  

a Armorique, b tables calcaires du bassin parisien, c 

Ardenne, d côtes calcaires orientales, e Vosges, f Al-

sace, g Jura, h coteaux aquitains et Landes, i Massif 

central, j basses vallées rhodaniennes septentrio-

nales, k Alpes (Alpes internes et Préalpes), l Pyré-

nées, m zone méditerranéenne, n Corse. 

Figure 1. Ecoregions map for Plecoptera (RUFFONI in 

prep). a Armorique, b limestone tables of the Paris-

ian basin, c Ardenne, d eastern limestone coasts, e 

Vosges, f Alsace, g Jura, h Aquitaine hillsides and 

Landes, i Massif central, j northern Rhône low val-

leys, k Alps (internal Alps and Prealps), l Pyrenees, 

m Mediterranean zone, n Corsica. 

 



  Ephemera, 2024, Vol. 25 : 52-82 55 

 

 

est évidemment liée aux zones de reliefs et no-

tamment aux grands massifs montagneux.  

Le choix des ouvrages par écorégions a été ré-

alisé en prenant en compte les notes A et B attri-

buées aux ouvrages selon la partie ci-dessus) mais 

privilégiant la note A. Il s'agit d'une synthèse des 

références bibliographiques majeures, en privilé-

giant les ouvrages les plus complets, nécessaires 

à l’identification des Plécoptères par écorégion. 

La totalité des références n’étant pas détaillée 

dans cette partie, il sera parfois nécessaire de 

contrôler les identifications avec des articles ou 

ouvrages complémentaires mentionnés en 2.1. 

3. Résultats 

3.1. Identification des espèces 

Le tableau de la distribution des descriptions 

d’espèces par ouvrage avec mention de la qualité 

d’utilisation pour la France, constitue la Figure 2 

(fin de l’article). Il sera disponible en format nu-

mérique et mis à jour régulièrement à l’adresse : 

ephemera.insectes.org 

207 espèces sont mentionnées dans le tableau 

dont 7 potentielles et 5 non revues récemment 

comme Nemoura undulata Ris, 1902, Marthamea 

vitripennis (Burmeister, 1839), Perla complexe bi-

punctata Pictet, 1833, Eoperla ochracea (Kolbe, 

1885) et Brachyptera trifasciata (Pictet, 1832) 

(RUFFONI & LE DOARÉ 2023). 

Sept espèces valides et potentielles en France 

ont été ajoutées : Besdolus ventralis (Pictet, 1841) 

historiquement mentionné dans le Rhin à Bâle, 

Isoperla felderorum noté de Suisse, Marthamea 

selysii (Pictet, 1841) présent dans plusieurs pays 

limitrophes, Rhabdiopteryx acuminata Klapálek, 

1905 noté d’Allemagne, Zwicknia gattolliati Vin-

çon & Reding, 2018 et Leuctra biellensis Festa, 

1942 connus en Italie proche des frontières de 

notre pays. 

3.2. Identification des espèces 

par familles 

Sept familles de Plécoptères sont recensées en 

Europe de l’Ouest et en France métropolitaine 

(FOCHETTI & TIERNO DE FIGUEROA 2008). La 

faune de Suisse présente les mêmes familles, avec 

toutefois moins d’espèces qu’en France, mais la 

correspondance des genres est très proche. Ainsi, 

l’ouvrage Fauna Helvetica de 2012 (LUBINI et al. 

2012) est une référence en français incontour-

nable pour l’identification des familles de Plé-

coptères sur l’ensemble du territoire. Il n’est alors 

pas nécessaire de recouper plusieurs ouvrages 

pour ce niveau d’identification, bien que l’ou-

vrage de ROESTI (2021) apporte des compléments 

et des dessins plus détaillés, mais est en langue al-

lemande. 

En revanche, l’identification de l’ensemble 

des genres français est impossible avec ces ou-

vrages, il manque des genres comme Diura Bill-

berg, 1820 ; Arcynopteryx Klapálek, 1904 (Perlo-

didae); Marthamea Klapálek, 1907; Eoperla Illies, 

1956 (Perlidae) ou bien Pachyleuctra Despax, 

1929 et Tyrrhenoleuctra Klapálek, 1903 (Leuctri-

dae). Il est donc indispensable de recouper ces 

deux ouvrages avec les suivants : FOCHETTI & 

TIERNO DE FIGUEROA (2009), TIERNO DE FIGUE-

ROA et al. (2003), LILLEHAMMER (1988) et l’article 

de MURÁNYI et al. (2014). 

3.2.1. Perlodidae 

Sept genres font partie de la famille des Perlo-

didae en France : Arcynopteryx, Besdolus Ricker, 

1952 ; Dictyogenus Klapálek, 1904 ; Diura, Isoge-

nus Newman, 1833 ; Perlodes Banks, 1903 et 

Isoperla Banks, 1906. 

Si Isoperla est présent sur tout le territoire, Ar-

cynopteryx (1 espèce) présente un patch de sa ré-

partition disjointe dans les Pyrénées, Besdolus (3 

espèces + 1 potentielle), Perlodes (4 espèces) et 

Isogenus (1 espèce) ne sont présents qu’en France 

continentale, Dictyogenus (4 espèces) est limité 

aux Alpes et au Jura et Diura (1 espèce) fréquente 

les Vosges et le Massif Ardennais. Isogenus est ex-

clusivement fluviatile. Le genre Isoperla (14 es-

pèces) est plus diversifié en montagne, particu-

https://ephemera.insectes.org/publication/ouvrages-recommandes-pour-la-determination-morphologique-des-imagos-de-plecopteres-de-france-metropolitaine-en-2024/
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lièrement dans les Pyrénées. Néanmoins un cer-

tain nombre d’espèces d’Isoperla et de Perlodes 

n’est pas décrit, ainsi la détermination peut s’avé-

rer délicate à l’heure actuelle.  

Chez Perlodes, l’identification n’est pas aisée. 

Les espèces sont uniquement différenciables par 

l’observation des ovocytes matures. La taille des 

yeux semble un bon critère pour différencier les 

espèces de plaines de celles de montagne, mais 

nécessiterait des études complémentaires. Les 

livres suisses (LUBINI et al. 2012, ROESTI 2021) ré-

cents semblent les plus utilisables actuellement. 

 Les Besdolus font l’objet d’une synthèse 

(ZWICK & WEINZIERL 1995), néanmoins des élé-

ments manquent pour identifier confortable-

ment B. bicolor (Navàs, 1909) et B. ravizzarum 

Zwick & Weinzierl, 1995. Ces éléments complé-

mentaires (illustrations) sont présents dans FO-

CHETTI et TIERNO DE FIGUEROA 2009, TIERNO DE 

FIGUEROA et al. 2003 et RUFFONI et al. 2024. 

Les Dictyogenus français ont été révisés ré-

cemment (REDING et al. 2019), l’article est pleine-

ment utilisable, mais à compléter avec REDING 

2024 qui définit un topotype de Dictyogenus fon-

tium (Ris, 1896), espèce connue actuellement en 

France uniquement dans l’extrémité Est du Mas-

sif de la Vanoise. Les clés antérieures sont donc 

devenues caduques. 

Arcynopteryx est présenté dans divers ou-

vrages, ceux à privilégier sont KIS 1974 et TIERNO 

DE FIGUEROA et al. 2003. Une révision taxono-

mique assez complète est disponible (TESLENKO 

2012).  

Isogenus est aussi présent dans plusieurs pu-

blications, sont conseillées LUBINI et al. 2012, 

ROESTI 2021 et KIS 1974. 

Diura, genre essentiellement présent dans le 

nord de notre hémisphère, présent en limite sud 

d’aire en France, est bien documenté dans KIS 

1974 et une révision taxonomique récente l’inclut 

(NELSON et al. 2017). À défaut, LILLEHAMMER 1988 

peut être utilisé. 

Les espèces du genre Isoperla sont sans doute 

les plus difficiles à identifier pour la famille. Une 

manipulation sur les mâles vivants permet de dé-

vaginer le pénis, facilitant grandement l’identifi-

cation tout en évitant la dissection. De plus, la co-

loration dorsale principalement antérieure, la 

morphologie des cerques et celles de la plaque de 

la femelle sont des éléments importants. Il faut 

combiner plusieurs références pour identifier la 

faune de France, mais certaines espèces sont as-

sez mal documentées comme Isoperla acicularis 

acicularis (Despax, 1936) et Isoperla ambigua 

(Despax, 1936), et beaucoup restent à décrire. 

Ouvrages/articles généraux 

FOCHETTI, R. & J.M. TIERNO DE FIGUEROA. 

2009. Fauna d’Italia (XLIII). Plecoptera. Calde-

rini-Edagricole. 339 pp. (Italie et Corse, Fr par-

tiel, en italien et anglais). Plusieurs Isoperla, dont 

la faune corse ; I. insularis (Morton, 1930), I. kir 

Fochetti & Vinçon, 1993 ainsi que la faune alpine 

(sauf Dictyogenus) et une partie de celle de basse 

altitude. 

TIERNO DE FIGUEROA, J.M., A. SANCHEZ-OR-

TEGA, J.M. LUZON-ORTEGA & P. MEMBIELA-

IGLESIAS. 2003. Plecoptera. In Fauna iberica n°22, 

400 pp. M.A. Ramos et al. (eds). Museo nacional 

de ciencias naturales. CSIC. Madrid, (Espagne, 

Fr partiel, en espagnol). Arcynopteryx, plusieurs 

Isoperla, principalement des Pyrénées (sans Iso-

perla luzoni Tierno de Figueroa & Vinçon, 2005 

décrit ultérieurement). 

KIS, B. 1974. Insecta. Plecoptera. In Fauna Re-

publicii Socialiste Românie, 8 (7): 271 pp. (Rou-

manie, Fr partiel, en roumain). Nombreuses il-

lustrations de plusieurs espèces d’Europe cen-

trale dont Isoperla goertzi Illies, 1952, Arcynopte-

ryx (également dans LILLEHAMMER 1988), Isoge-

nus et Diura. 

LILLEHAMMER, A. 1988. Stoneflies (Plecoptera) 

of Fennoscandia and Denmark. Scandinavian 

Science Press, Leiden. 165 pp. (Scandinavie, Fr 

partiel, en anglais). Détermination de Diura, plu-

sieurs Isoperla (dont Isoperla difformis (Klapálek, 

1909) pour le Massif central). 

LUBINI, V., S. KNISPEL & G. VINÇON. 2012. 

Plecoptera, identification. Fauna Helvetica n°27. 
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Centre Suisse de cartographie de la faune sau-

vage. Neuchâtel. 270 pp. (Suisse, Fr partiel, Jura 

partiel, Alpes partiel ; en français et en alle-

mand). Détermination des ovocytes de Perlodes, 

Isogenus, plusieurs Isoperla. 

ROESTI, C. 2021. Die Steinfliegen der Schweiz. 

Haupt Verlag, Bern. Geb. 631 pp. (Suisse, Fr par-

tiel, Jura partiel, Alpes partiel, en allemand). Dé-

termination des ovocytes de Perlodes et représen-

tation des têtes permettant la comparaison de la 

largeur des yeux, Isogenus, Isoperla de basse alti-

tude ou du Jura et des Alpes. 

DESPAX, R. 1951. Plécoptères. Tome 55, in 

Faune de France ; 180 pp ; P. Lechevalier, Paris. 

(France, Fr partiel, en français). Isoperla (par-

tiel), mais mentionne I. ambigua. Ouvrage an-

cien dans lequel il faut réaliser beaucoup de cor-

respondances taxonomiques. La qualité des illus-

trations est également très limitée. 

Publications spécifiques 

NELSON, C.H. & C.R. NELSON. 2017. Diura 

washingtoniana (Hanson) resurrected from syn-

onymy with D. nanseni (Kempny) (Plecoptera, 

Perlodidae), supplemented with a description of 

the larva and egg and comparison to other conge-

ners. Illiesia, 14 (01), 1-29. (Hémisphère nord, Fr 

partiel, en anglais). Passage en revue du genre 

Diura et précisions sur D. bicaudata (Linnaeus, 

1758), dessins précis des adultes et larves et pho-

tos d’ovocytes en microscopie électronique à ba-

layage. 

REDING, J.-P., B. LAUNAY, J. LE DOARÉ, A. RUF-

FONI & G. VINÇON. 2019. Two new species of Dic-

tyogenus Klapálek (Plecoptera, Perlodidae) from 

the Jura Mountains of France and Switzerland, 

and from the French Vercors and Chartreuse 

Massifs. Illiesia, 15 (2): 27-64. (France, Alpes, 

Jura, en anglais). Dictyogenus, descriptions dé-

taillées des espèces présentes en France, sauf 

pour D. fontium considéré ici comme un com-

plexe d’espèces, remplace toutes les autres clés. 

REDING, J.-P. 2024. Notes on the genus Dictyo-

genus Klapálek, 1904 (Plecoptera, Perlodidae) in 

the Austrian, Italian, Slovenian and Swiss Alps, 

with the description of six new species. Zootaxa, 

5397 (2) : 151-194. (Alpes occidentales, en an-

glais). Redescription de D. fontium (topotype), 

mâles et femelles sont traités dans cet article, 

sans description des ovocytes. 

RUFFONI, A., T. KOVÁCS & J. LE DOARÉ. 2024. 

Discovery of Besdolus bicolor (Navás, 1909) in 

France, and complements to the description of 

its vibrational duet (Plecoptera, Perlodidae). Bul-

letin de la Société entomologique de France, 129 

(2) : 119-129. (France, en anglais). Description dé-

taillée de Besdolus bicolor, avec vues photogra-

phiques des deux sexes, plus précis que TIERNO 

DE FIGUEROA et al. 2003. 

TESLENKO, V. A. 2012. A taxonomic revision of 

the genus Arcynopteryx Klapálek, 1904 (Plecop-

tera, Perlodidae). Zootaxa, 3329: 1-18. (Hémis-

phère nord, France, en anglais). Révision du 

genre Arcynopteryx, dessins précis d’adultes, 

photos d’ovocytes en microscopie électronique à 

balayage. 

TIERNO DE FIGUEROA, J.M. & G. VINÇON. 2005. 

A new West European species of the genus Isop-

erla (Plecoptera, Perlodidae). Nouvelle revue 

d’Entomologie (N.S.), 22: 101-106. (Espa-

gne/France, en anglais). Description originale 

d’Isoperla luzoni et unique mention dans la litté-

rature. 

ZWICK, P. & A. WEINZIERL. 1995. Reinstate-

ment and revision of genus Besdolus (Plecoptera, 

Perlodidae). Entomologica scandinavica, 26: 1-16. 

(Europe, en anglais). Révision de Besdolus, pas 

de dessin pour B. ravizzarum (voir : FOCHETTI & 

TIERNO DE FIGUEROA 2009). 

DESPAX, R. 1936. Contribution à l’étude du 

genre Chloroperla (Pictet) (Isoperla Banks) (Ple-

coptera). Bulletin de la Société d’Histoire naturelle 

de Toulouse, 69 : 337-398. (France, Fr partiel, en 

français). Travaux anciens nécessitant des cor-

respondances taxonomiques, mais il s’agit de la 

première étude des caractères sexuels internes 

(pénis) du genre Isoperla en France. Inclut égale-

ment les descriptions originales d’Isoperla acicu-

laris acicularis, I. ambigua et I. moselyi (Despax, 

1936), les dessins sont peu éloquents mais les 
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textes et les photographies sont de bons complé-

ments à DESPAX 1951. Il s’agit également des pre-

miers travaux sur le complexe d’espèces I. gram-

matica. 

3.2.2. Perlidae 

Quatre genres sont notés en France : Perla 

Geoffroy, 1762 ; Dinocras Klapálek, 1907 ; Eoperla 

et Marthamea. Pour la totalité des espèces, l’ob-

servation des œufs/ovocytes (présents dans les 

femelles dès l’émergence et n’ayant pas encore 

pondu) permet un apport intéressant dans la dé-

termination des taxons de cette famille. 

Perla (6 taxons), plusieurs ouvrages sont à uti-

liser en parallèle permettant de renseigner les ca-

ractères liés à la coloration de la tête, la forme des 

œufs/ovocytes, l’ornementation du pénis du 

mâle, la forme des hémitergites ou encore celle 

de la plaque femelle. FOCHETTI & TIERNO DE FI-

GUEROA 2009 et TIERNO DE FIGUEROA et al. 2003 

(ou AUBERT 1959) sont les ouvrages les plus 

étayés auxquels devra s’ajouter la publication de 

REDING 2023 commençant l’analyse du complexe 

Perla grandis/bipunctata. Ces travaux pourront 

être complétés avec les photos d’ovocytes présen-

tés dans SIVEC & STARK 2002. 

Pour Dinocras (3 espèces), les ouvrages trai-

tant l’intégralité de la faune sont ceux transalpins 

avec ROESTI 2021 à privilégier.  

Marthamea (1 à 2 espèces) et Eoperla (1 es-

pèce) sont mieux traités dans TIERNO DE FIGUE-

ROA et al. 2003. Des compléments peuvent être 

apportés issus de l’article concernant spécifique-

ment Marthamea (ZWICK 1984). 

Ouvrages/articles généraux 

AUBERT, J. 1959. Plecoptera. Insecta Helvetica, 

Fauna, Lausanne, 1 : 1-140. (Suisse, Fr partiel, en 

français). Apport d’éléments à la détermination 

de Perla et secondairement Dinocras. 

FOCHETTI, R. & J.M. TIERNO DE FIGUEROA. 

2009. Fauna d’Italia (XLIII). Plecoptera. Calde-

rini- Edagricole, 339 pp. (Italie, en italien et clés 

en anglais). Perla (partiel) avec informations des-

criptives sur les ovocytes mais pas d’illustrations 

(éléments sur les Dinocras). 

LUBINI, V., S. KNISPEL & G. VINÇON. 2012. 

Plecoptera, identification. Fauna Helvetica n°27. 

Centre Suisse de cartographie de la faune sau-

vage. Neuchâtel. 270 pp. (Suisse, en français et en 

allemand). Dinocras (dont ovocytes) et Perla 

(partiel). 

ROESTI, C. 2021. Die Steinfliegen der Schweiz. 

Haupt Verlag, Bern. Geb. 631 pp. (Suisse, en alle-

mand). Détermination des trois espèces de Dino-

cras (avec ovocytes, secondairement Perla -par-

tiel- avec ovocytes également, très bien illustré). 

TIERNO DE FIGUEROA, J.M., A. SANCHEZ-OR-

TEGA, J.M. LUZON-ORTEGA & P. MEMBIELA-

IGLESIAS. 2003. Plecoptera In Fauna iberica n° 22, 

400 pp ; M.A. Ramos et al. (eds). Museo nacional 

de ciencias naturales. CSIC. Madrid, (Espagne, 

en espagnol). Perla (partiel ; peu d’informations 

sur les ovocytes), Eoperla et Marthamea. 

Publications spécifiques 

REDING, J.-P., 2023. Steps towards a revision 

of the Perla bipunctata Pictet, 1833 species com-

plex (Plecoptera, Perlidae). Fragmenta entomolo-

gica, 55 (2) : 221–262. (Europe, en anglais). Trai-

tement taxonomique du complexe d’espèces 

Perla grandis/bipunctata. Description originale 

de Perla pyrenaica Reding, 2023 et P. ravizza-

orum Reding, 2023 et redéfinition de P. grandis 

Rambur, 1842. Dans ce travail, seuls les mâles de 

ces espèces sont identifiables avec certitude car la 

publication ne traite pas des ovocytes. Les men-

tions anciennes de P. bipunctata de France (Lot, 

Garonne…) ne sont désormais attribuées à aucun 

taxon valide (elles seront notées P. complexe bi-

punctata). 

SIVEC, I. & B. STARK. 2002. The Species of 

Perla (Plecoptera, Perlidae): Evidence from Egg 

Morphology. Scopolia, 49: 1-33. (Europe, en an-

glais). Présentation d’illustrations (photogra-

phies en microscopie électronique à balayage) 

concernant les ovocytes de certaines espèces de 

Perla d’Europe (attention à la révision récente du 

complexe P. grandis/bipunctata). 
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ZWICK, P. 1984. Marthamea beraudi (Navàs) 

and its European congeners (Plecoptera, Per-

lidae). Annales de Limnologie, 20 : 129-139. (Eu-

rope, en anglais). Apport important d’éléments 

pour la détermination des Marthamea (genre dif-

ficile à étudier car disparu de nombreux pays 

d’Europe. 

3.2.3. Chloroperlidae 

Les Chloroperlidae français comprennent 4 

genres : Chloroperla Newman, 1836 ; Isoptena 

Enderlein, 1909; Siphonoperla Zwick, 1967 et 

Xanthoperla Zwick, 1967. Il est fortement recom-

mandé de presser l’abdomen in vivo des mâles 

pour que le pénis soit dévaginé, l’identification 

sera ainsi plus aisée. 

Siphonoperla présente 4 espèces. ROESTI 2021 

permet l’identification de 3 espèces, néanmoins 

la clé est en allemand. Elle pourra être remplacée 

par LUBINI et al. 2012 accompagnée de WEISS et al. 

2011 (S. italica (Aubert, 1953)). S. neglecta (Ros-

tock, 1881) est bien décrit dans KIS 1974, mais le 

pénis est aussi représenté dans WEISS et al. 2011. 

L’identification de Chloroperla (3 espèces) né-

cessite la combinaison de deux clés pour couvrir 

la faune française ; l’ouvrage ibérique (TIERNO DE 

FIGUEROA et al. 2003) et un ouvrage transalpin 

(LUBINI et al. 2012, ROESTI 2021 ou FOCHETTI et al. 

2009). À noter, que les pénis dévaginés des 3 es-

pèces sont aussi représentés dans ZWICK 1967. 

Isoptena est représenté dans LILLEHAMMER 

1988 et KIS 1967, avec une préférence pour l’utili-

sation du second. 

Aucune différence morphologique concer-

nant l’adulte des sous-espèces de Xanthoperla 

n’est actuellement correctement identifiée. La 

différence se faisant au regard de la localité, la 

plupart des ouvrages européens traitant de la 

faune complète des pays concernés mentionne 

l’espèce. 

Ouvrages/articles généraux 

FOCHETTI, R. & J.M. TIERNO DE FIGUEROA. 

2009. Fauna d’Italia (XLIII). Plecoptera. Calde-

rini-Edagricole, 339 pp. (Italie, Fr partiel, en ita- 

lien et clés en anglais). Détermination des es-

pèces de plaine, des Alpes et du Jura ; Sipho-

noperla (sauf S. neglecta), Chloroperla (sauf C. 

breviata Navás, 1918) et Xanthoperla.  

KIS, B. 1974. Insecta. Plecoptera. In Fauna Re-

publicii Socialiste Românie, 8 (7) ; 271 pp. (Rou-

manie, Fr partiel, en roumain). Présentation de 

plusieurs Chloroperlidae (notamment les es-

pèces continentales) avec des illustrations très 

complètes, principalement S. neglecta, Isoptena 

et Xanthoperla. 

LILLEHAMMER, A. 1988. Stoneflies (Plecoptera) 

of Fennoscandia and Denmark. Scandinavian 

Science Press, Leiden. 165 pp. (Scandinavie, Fr 

partiel, en anglais). Détermination d’Isoptena 

(peu détaillé), et apports peu détaillés sur Xan-

thoperla. 

LUBINI, V., S. KNISPEL & G. VINÇON. 2012. 

Plecoptera, identification. Fauna Helvetica n°27. 

Centre Suisse de cartographie de la faune sau-

vage. Neuchâtel. 270 pp. (Suisse, Fr partiel, en al-

lemand et français). Détermination des espèces 

de plaine, des Alpes et du Jura ; Siphonoperla 

(sauf S. neglecta), Chloroperla (sauf C. breviata) 

et Xanthoperla. 

ROESTI, C. 2021. Die Steinfliegen der Schweiz. 

Haupt Verlag, Bern. Geb. 631 pp. (Suisse, en alle-

mand). Détermination des espèces de plaine, des 

Alpes et du Jura ; Siphonoperla (sauf S. neglecta), 

Chloroperla (sauf C. breviata) et Xanthoperla. 

TIERNO DE FIGUEROA, J.M., A. SANCHEZ-OR-

TEGA, J.M. LUZON-ORTEGA & P. MEMBIELA-

IGLESIAS. 2003. Plecoptera In Fauna iberica, n°22, 

400 pp. M.A. Ramos et al. (eds). Museo nacional 

de ciencias naturales. CSIC. Madrid, (Espagne, 

Fr partiel, en espagnol). Permet l’identification 

des espèces des Pyrénées et de plaine (C. bre-

viata, C. tripunctata (Scopoli, 1763), S. torren-

tium (Pictet, 1841) et X. apicalis apicalis (New-

man, 1836)). 

Publications spécifiques 

WEISS, S., D. STRADNER & W. GRAF. 2011. Mo-

lecular systematics, evolution and zoogeography 

of the stonefly genus Siphonoperla (Insecta, 
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Plecoptera, Chloroperlidae). Journal of Zoologi-

cal Systematics and Evolutionary Research, 50 

(1) : 19–29. (Europe, en anglais). Révision du 

genre Siphonoperla avec clarification du statut de 

plusieurs taxons, présente des dessins de pénis de 

Siphonoperla. 

ZWICK, P. 1967. Revision der Gattung Chloro-

perla Newman (Plecoptera). Mitteilungen der 

Schweizerischen entomologischen Gesellschaft, 

40: 1-26. (Europe, en allemand). Clarification de 

la structure de la famille des Chloroperlidae et 

érection de plusieurs genres dont Xanthoperla et 

Siphonoperla et distinction d’espèces via la struc-

ture des pénis pour Chloroperla et Xanthoperla. 

3.2.4. Taeniopterygidae 

La famille des Taeniopterygidae est, en 

France, séparée en 3 genres : Brachyptera New-

port, 1849 (6 espèces), Rhabdiopteryx Klapálek, 

1902 (4 espèces + 1 potentielle) et Taeniopteryx 

Pictet, 1841 (4 espèces). 

Il s’agit aussi bien d’espèces ubiquistes à ré-

partition large comme Brachyptera risi (Morton, 

1896) et Taeniopteryx schoenemundi (Mertens, 

1923), que d’espèces montagnardes ou très limi-

tées géo-graphiquement comme Rhabdiopteryx 

thienemanni Illies, 1957. Certaines sont localisées 

dans les Alpes ou en Corse, mais l’identification 

de l’ensemble de la famille ne nécessite que peu 

d’ouvrages et publications. 

Le genre Brachyptera est identifiable avec LU-

BINI et al. 2012, complémentaire avec ROESTI 2021 

(en allemand) et FOCHETTI & TIERNO DE FIGUE-

ROA 2009. 

Les espèces de Rhabdiopteryx sont identi-

fiables avec LUBINI et al. 2012, ROESTI 2021, VIN-

ÇON & MURÁNYI 2009 et TIERNO DE FIGUEROA et 

al. 2003. Une espèce, potentielle en France, R. 

acuminata, est identifiable avec l’ouvrage LILLE-

HAMMER 1988 ou la publication ILLIES 1957 (en al-

lemand). Enfin, les espèces de Taeniopteryx sont 

toutes présentées dans LUBINI et al. 2012 et 

ROESTI 2021 (ou AUBERT 1950). 

 

Ouvrages généraux  

LUBINI, V., S. KNISPEL & G. VINÇON. 2012. 

Plecoptera, identification. Fauna Helvetica n°27. 

Centre Suisse de cartographie de la faune sau-

vage. Neuchâtel. 270 pp. (Suisse, Fr partiel, 

Alpes, Jura, Massif central, en français et en alle-

mand). Permet l’identification de toutes les espè- 

ces de Taeniopteryx de France, l’essentiel des es-

pèces de Rhabdiopteryx (il manque R. thiene-

manni et R. acuminata) et Brachyptera (sauf B. 

auberti Consiglio, 1957). 

TIERNO DE FIGUEROA, J.M., A. SANCHEZ-OR-

TEGA, J.M. LUZON-ORTEGA & P. MEMBIELA-

IGLESIAS. 2003. Plecoptera. In Fauna iberica, 

n°22, 400 pp. M.A. Ramos et al. (eds). Museo na-

cional de ciencias naturales. CSIC. Madrid, (Es-

pagne, Fr partiel, en espagnol). Permet l’identifi-

cation de Rhabdiopteryx thienemanni (sud-est de 

la France) et inclut Brachyptera auberti (mais les 

dessins sont peu précis). 

FOCHETTI, R. & J.M. TIERNO DE FIGUEROA. 

2009. Fauna d’Italia (XLIII). Plecoptera. Calde-

rini-Edagricole. 339 pp. (Italie, Fr partiel, en ita-

lien). Meilleure description de Brachyptera au-

berti que dans l’ouvrage précédent. 

LILLEHAMMER, A. 1988. Stoneflies (Plecoptera) 

of Fennoscandia and Denmark. Scandinavian 

Science Press, Leiden. 165 pp. (Scandinavie, Fr 

partiel, en anglais). Permet l’identification d’une 

espèce de Rhabdiopteryx potentielle en France, 

R. acuminata, mais en complément des ouvrages 

précédents. 

Publications spécifiques 

VINÇON, G. & D. MURÁNYI. 2009. Revision of 

the Rhabdiopteryx neglecta species group 

(Plecoptera, Taeniopterygidae). Pp 203-218 in 

Proceedings of the 12th international conference on 

Ephemeroptera and the 16th international sympo-

sium on Plecoptera. International perspectives in 

mayfly and stonefly research; STANICZEK (eds), 

Stuttgart, 2008. Aquatic Insects, 31, Supplement 1. 

(Europe, Fr partiel, en anglais). Description ori-

ginale de Rhabdiopteryx harperi Vinçon & 

Murányi, 2009 et redescription de R. alpina 
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Kühtreiber, 1934 et R. neglecta (Albarda, 1889) ; 

apporte des critères pour la séparation des trois 

espèces, distinction parfois difficile entre R. al-

pina et R. harperi, notamment chez les femelles. 

ILLIES, J. 1957. Beitrag zur Kenntnis der Gat-

tung Rhabdiopteryx Klap. (Plecoptera). Archiv 

für Hydrobiologie, 53 (4) : 455-464. (Europe, en 

allemand). Description originale de Rhabdiopte-

ryx thienemanni, et incluant R. acuminata (nom-

mée ici R. anglica Klapálek, 1905), complémen-

taire pour cette espèce avec LILLEHAMMER (1988). 

3.2.5. Nemouridae 

La famille des Nemouridae est représentée en 

France par 55 taxons, réparties dans 4 genres : 

Nemoura Latreille, 1796 ; Protonemura Kempny, 

1898 ; Amphinemura Ris, 1902 et Nemurella 

Kempny, 1898. 

Ces genres sont distribués sur l’ensemble du 

territoire national, avec toutefois des particulari-

tés spécifiques. Nemurella (une seule espèce) et 

Amphinemura (4 espèces) sont présents sur la 

quasi-totalité du territoire, en plaine comme en 

montagne, alors que les espèces de Nemoura (22 

taxons) et Protonemura (28 espèces), hormis 

quelques-unes d’entre elles très ubiquistes, mon-

trent des distributions souvent liées aux massifs 

montagneux. De ce fait, la bibliographie traitant 

des Nemouridae est particulièrement riche et va-

riée pour identifier la faune française. 

Le genre Nemurella, monospécifique, est très 

simple à identifier et est décrit dans tous les ou-

vrages européens. Les 4 espèces d’Amphinemura 

sont également simples à identifier grâce aux ou-

vrages de KIS (1974) et LUBINI et al. (2012) ou 

ROESTI (2021). 

L’article de VINÇON & RAVIZZA (2005) permet 

d’identifier la quasi-totalité des espèces de Proto-

nemura du territoire, en prenant en compte la 

faune de tous les massifs dont la Corse. Cepen-

dant, la clé est partiellement invalide car des es-

pèces ont été décrites postérieurement à sa publi-

cation. Il faut donc compléter ce travail par les 

descriptions originales (voir REDING et al. 2017 et 

VINÇON et al. 2021). 

Les 22 espèces de Nemoura sont identifiables 

par la compilation de plusieurs ouvrages et ar-

ticles et constituent certainement le genre, parmi 

les Nemouridae, le plus difficile à identifier. Les 

femelles sont souvent inidentifiables seules. 

Ouvrages/articles généraux 

FOCHETTI, R. & J.M. TIERNO DE FIGUEROA. 

2009. Fauna d’Italia (XLIII). Plecoptera. Calde-

rini-Edagricole. 339 pp. (Italie, Fr partiel, Alpes 

partiel, en italien et clés en anglais,). Permet 

d’identifier la quasi-totalité des espèces de Ne-

moura des Alpes (sauf N. confusa Zwick, 1970), et 

le genre Nemurella. Trop partiel pour les deux 

autres genres.  

TIERNO DE FIGUEROA, J.M., A. SANCHEZ-OR-

TEGA, J.M. LUZON-ORTEGA & P. MEMBIELA-

IGLESIAS. 2003. Plecoptera. In Fauna iberica n° 22, 

400 pp. M.A. Ramos et al. (eds). Museo nacional 

de ciencias naturales. CSIC. Madrid, (Espagne, 

Fr partiel, Pyrénées partiel, en espagnol). Déter-

mination de la majorité des espèces actuellement 

connues de Nemoura de l'ouest de la France et 

des Pyrénées : Nemoura lacustris Pictet, 1865, N. 

linguata Navás, 1918, N. moselyi Despax, 1934 et 

N. cinerea cinerea (Retzius, 1783). Trop partiel 

pour les autres genres, sauf pour Nemurella. 

LUBINI, V., S. KNISPEL & G. VINÇON. 2012. 

Plecoptera, identification. Fauna Helvetica n°27. 

Centre Suisse de cartographie de la faune sau-

vage. Neuchâtel. 270 pp. (Suisse, Fr partiel, Alpes 

partiel, Jura partiel, en français et en allemand). 

Permet l’identification de 3 espèces sur 4 d’Am-

phinemura (manque A. borealis (Morton, 1894)), 

des Nemoura de l’est (notamment N. sciurus Au-

bert, 1949) et Nemurella. Partiel mais ouvrage in-

dispensable pour les Alpes (manque N. rivorum 

et N. confusa). Trop partiel pour les Protone-

mura. 

ROESTI, C. 2021. Die Steinfliegen der Schweiz. 

Haupt Verlag, Bern. Geb. 631 pp. (Suisse, Fr par-

tiel, Jura partiel, Alpes partiel, en allemand). 3 es-

pèces sur 4 d’Amphinemura (manque A. bo-

realis), Nemoura de l’est (notamment N. sciurus) 

et Nemurella. Permet l’identification de la sous-

espèce Nemoura cinerea selene Consiglio, 1959. 
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Ouvrage très complet pour la famille, notam-

ment pour le Massif jurassien (manque cepen-

dant Nemoura banatica Kis, 1965), mais lacu-

naire pour les autres régions françaises. C’est en 

revanche un très bon complément pour confir-

mer une identification, avec des dessins précis. 

KIS, B. 1974. Insecta. Plecoptera. In Fauna Re-

publicii Socialiste Românie, 8 (7) ; 271 pp. (Rou-

manie, Fr partiel, en roumain). Permet la déter-

mination d’une majorité des espèces du genre Ne-

moura pour le Massif central comme N. dubitans 

Morton, 1894 et N. erratica Claassen, 1936 

(manque N. uncinata Despax, 1934, illustré dans 

LUBINI et al. 2012) mais trop partiel pour les Alpes 

et le Jura. En revanche, c’est l’ouvrage le plus 

complet pour les espèces de Nemoura de plaine 

(manque seulement N. lacustris). Permet l’iden-

tification des genres Nemurella et Amphinemura 

pour l’ensemble de la France (toutes les espèces 

de France d’Amphinemura sont décrites dont A. 

borealis également citée dans LILLEHAMMER 

1988). 

AUBERT, J. 1959. Plecoptera. Insecta Helvetica, 

Fauna, Lausanne, 1 : 1-140. (Suisse, Alpes partiel, 

Jura partiel, en français). Apporte des complé-

ments intéressants (dessins et textes) pour les es-

pèces de Nemoura citées, même si la liste est par-

tielle (attention, clé d’identification inutilisable). 

Articles spécifiques 

ZWICK, P. 1970. Was ist Nemoura marginata F. 

J. Pictet 1835? Bestimmung eines neotypus und 

Beschreibung einer neuen europäischen 

Nemoura-Art (Ins. Plecoptera). Revue Suisse de 

Zoologie, 77: 251-277. (Europe, Alpes, en alle-

mand). Description originale et unique mention 

dans la littérature de Nemoura confusa (Préalpes) 

; apporte également une comparaison avec des 

espèces proches du groupe marginata : N. 

flexuosa Aubert, 1949 et N. marginata Pictet, 

1835. 

VINÇON, G. & I. PARDO. 2003. Two new 

Nemoura species from the north-western Iberian 

Peninsula and the Pyrenees (Plecoptera, 

Nemouridae). Nouvelle Revue d’Entomologie 

(N.S.), 20: 29-38. (Espagne et Pyrénées, en an-

glais). Description originale de Nemoura pseu-

doerratica Vinçon & Pardo, 2003, endémique py-

rénéen et unique mention dans la littérature. 

Description complémentaire de N. erratica, ap- 

porte des critères permettant la séparation des 

deux espèces morphologiquement très proches. 

VINÇON, G. & C. RAVIZZA. 2005. A review of 

the French Protonemura (Plecoptera, Nemouri-

dae). Annales de Limnologie, 41 : 99-126. (France, 

en anglais). Permet d’identifier la quasi-totalité 

des espèces de Protonemura de France (tous mas-

sifs confondus et Corse), avec cependant l’ab-

sence des espèces décrites a posteriori : Protone-

mura jurassica Reding, Bolard & Vinçon, 2017 

(Jura), P. alexidis Vinçon, Launay & Reding, 2021 

(versant sud du Massif central) et P. lupina Vin-

çon & Reding, 2021 (Alpes du Sud). Descriptions 

originales et uniques mentions dans la littérature 

de P. zhiltzovae Vinçon & Ravizza, 2005 (micro-

endémique Pyrénéenne) et de l’espèce P. padana 

(Vinçon & Ravizza, 2005) nommée ici P. ausonia 

padana (endémique des Alpes du Sud). 

REDING, J.-P., A. BOLARD & G. VINCON. 2017. A 

new species of Protonemura Kempny, 1898 

(Plecoptera, Nemouridae) from the French and 

Swiss Jura Mountains. Zootaxa, 4276 (4) : 554–

568. (France, Jura, en anglais). Description origi-

nale de Protonemura jurassica, endémique du 

massif jurassien. Apporte une comparaison avec 

l’espèce alpine P. brevistyla (Ris, 1902) et des cli-

chés photographiques. 

VINÇON, G., B. LAUNAY & J.-P.G. REDING. 2021. 

Two new species of Protonemura Kempny, 1898 

(Plecoptera, Nemouridae) from Southern Fran-

ce. Zootaxa, 5061 (3):432-450. (France, en an-

glais). Descriptions originales de Protonemura 

alexidis (endémique du versant sud du Massif 

central) et P. lupina (endémique des Alpes du 

sud). Apporte des descriptions complémentaires 

et des clichés photographiques de P. risi (Jacob-

son & Bianchi, 1905), P. auberti Illies, 1953 (non 

présente en France) et P. spinulosa (Navás, 1921) 

(Pyrénées). 



  Ephemera, 2024, Vol. 25 : 52-82 63 

 

 

VINÇON, G., C. RAVIZZA, E. RAVIZZA 

DEMATTEIS & J.-P. REDING. 2024. Orophilic and 

crenophilic stoneflies (Insecta, Plecoptera) of the 

Italian region: new species, nomenclatural 

changes, updated and annotated checklist. Opus-

cula Zoologica, Budapest, 55 (1) : 1-98. (Alpes, Ita-

lie, en anglais). Article traitant des espèces Ita-

liennes, érigeant au rang d’espèce Protonemura 

padana et validant le statut spécifique de Ne-

moura banatica. Une redescription de cette es-

pèce est donnée avec des planches photogra-

phiques, difficilement séparable de N. margi-

nata, dont seuls les mâles sont identifiables. 

RUFFONI, A. 2020. Description des larves de 

Protonemura de Corse, morphologie imaginale 

et précisions écologiques (Plecoptera, Nemouri-

dae). Ephemera, 21 (2) : 97–107. (Corse, en fran-

çais). Apporte des compléments sur la descrip-

tion de Protonemura bucolica (Consiglio, 1957) et 

P. corsicana (Morton, 1930). 

3.2.6. Capniidae 

Les Capniidae se répartissent dans 4 genres en 

France : Capnia Pictet, 1841 (3 espèces et sous-es-

pèces), Zwicknia Murányi, 2014 (4 espèces), Cap-

nioneura Ris, 1905 (6 espèces) et Capnopsis Mor-

ton, 1896 (1 espèce). 

Cette famille présente une distribution sur 

l’ensemble du territoire national, avec toutefois 

quelques spécificités régionales. 

Le genre Capnioneura est présent sur l’en-

semble du territoire dont quelques espèces loca-

lisées dans le Massif pyrénéen. De ce fait, pour 

couvrir la faune française, il faudra recouper les 

ouvrages de TIERNO DE FIGUEROA et al. (2003), 

ROESTI (2021) / LUBINI et al (2012) et la publica-

tion de BERTHÉLEMY (1969). 

Capnopsis schilleri (Rostock, 1892) n’est ac-

tuellement connu que d’une station dans le Mas-

sif central (et anciennement des Vosges), les ou-

vrages de ROESTI (2021) ou TIERNO DE FIGUEROA 

et al (2003) permettent aisément son identifica-

tion. 

Étant donné la récente séparation du genre 

Zwicknia de Capnia (in MURÁNYI et al. 2014), la 

plupart des ouvrages antérieurs à la distinction 

ne permettent pas l’identification de toutes les 

espèces. Il faudra donc recouper les articles de 

description originale de Zwicknia (MURÁNYI et al. 

2014, BOUMANS & MURÁNYI 2014, REDING et al. 

2016, et VINÇON & REDING 2018). L’ouvrage de 

ROESTI (2021) apporte également une bonne syn-

thèse pour les espèces connues en France actuel-

lement. REDING et al. 2021 présente une clé utile 

des espèces ouest-européenne avec des photo-

graphies (parfois difficiles d’utilisation). 

Si les descriptions de Capnia nigra (Pictet, 

1833) et C. vidua sont présentes dans bon nombre 

d’ouvrages, la distinction des sous-espèces de 

cette dernière, bien que parfois problématique, 

est uniquement disponible dans AUBERT 1950. 

Note taxonomique 

Les populations de Zwicknia rupprechti 

Murányi, Orci & Gamboa, 2014 d’Europe de 

l’Ouest divergent génétiquement des popula-

tions proches de la localité-type, en Europe cen-

trale (BOUMANS & MURÁNYI 2014). Les caractères 

morphologiques, et de prime abord, acoustiques, 

ne permettant pas de les séparer, l’espèce reste 

cependant validée pour la France (OPIE-BENTHOS 

2024) et elle est mentionnée dans l’ouvrage de 

ROESTI (2021) en Z. cf. rupprechti. 

Ouvrages/articles généraux 

TIERNO DE FIGUEROA, J.M., A. SANCHEZ-OR-

TEGA, J.M. LUZON-ORTEGA & P. MEMBIELA-

IGLESIAS. 2003. Plecoptera. In Fauna iberica n°22, 

400 pp. M.A. Ramos et al. (eds). Museo nacional 

de ciencias naturales. CSIC. Madrid, (Espagne, 

Fr partiel, Pyrénées partiel, en espagnol). Permet 

l’identification de Capnia nigra, C. vidua, Cap-

nioneura libera (Navás, 1909), C. mitis Despax, 

1932, C. brachyptera Despax, 1932 et Capnopsis 

schilleri. N'inclut pas le genre Zwicknia et les 

sous-espèces de Capnia vidua. 

LUBINI, V., S. KNISPEL & G. VINÇON. 2012. 

Plecoptera, identification. Fauna Helvetica n°27. 

Centre Suisse de cartographie de la faune sau-

vage. Neuchâtel. 270 pp. (Suisse, Fr partiel, Alpes 

partiel, Jura partiel, en français et en allemand). 
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Permet l’identification de Capnia nigra, C. vidua 

et Capnioneura nemouroides Ris, 1905. Ouvrage 

lacunaire mais complémentaire. 

ROESTI, C. 2021. Die Steinfliegen der Schweiz. 

Haupt Verlag, Bern. Geb. 631 pp. (Suisse, Jura, Fr 

partiel, Alpes partiel, en allemand). Ouvrage par-

tiel pour notre faune mais très bonnes descrip-

tions pour les genres Zwicknia, Capnia, Capnop-

sis et les espèces C. nemouroides et C. mitis pour 

le Jura et les Alpes. 

Publications spécifiques 

BERTHÉLEMY, C. 1969. Les Capnioneura des 

Pyrénées (Plecoptera). Annales de Limnologie, 5 : 

25-47. (France, Fr partiel, en français). Permet 

l'identification de la plupart des Capnioneura 

français (sauf Capnioneura libera), manque de 

précision pour Capnioneura petricola Giudicelli, 

1967 (Corse). Description originale de Capnio-

neura aptera Berthélemy, 1969. 

FOCHETTI, R. & J.M. TIERNO DE FIGUEROA. 

2009. Fauna d’Italia (XLIII). Plecoptera. Calde-

rini-Edagricole. 339 pp. (Italie, Fr partiel, en ita-

lien et clés en anglais). Trop partiel pour l’en-

semble de la famille, mention et détails de Cap-

nioneura petricola, seule espèce Corse de Capnii-

dae. 

AUBERT, J. 1950. Note sur les Plécoptères eu-

ropéens du genre Taeniopteryx Pictet (Neophe-

lopteryx Klapálek) et sur Capnia vidua. Mitteilun-

gen der Schweizerischen Entomologischen Ge-

sellschaft, 23 : 303-316. (Europe, en français). 

Description des deux sous-espèces françaises de 

Capnia vidua (C. vidua vidua Klapálek, 1904 et C. 

vidua collarti). Seul article à mentionner ces 

sous-espèces, donc indispensable si l’on consi-

dère leur statut valide. 

MURÁNYI, D., M. GAMBOA & K.-M. ORCI. 2014. 

Zwicknia gen. n., a new genus for the Capnia bif-

rons species group, with descriptions of three 

new species based on morphology, drumming 

signals and molecular genetics, and a synopsis of 

the West Palaearctic and Nearctic genera of Cap-

niidae (Plecoptera). Zootaxa, 3812 (1):1-82. (Eu-

rope, Fr partiel, en anglais). Description origi-

nale du genre Zwicknia (anciennement le com-

plexe d’espèces Capnia bifrons), description ori-

ginale de Z. rupprechti et redescription de Zwick-

nia bifrons (Newman, 1838). Base pour l’identifi-

cation des Zwicknia, à associer aux articles sui-

vants. 

BOUMANS, L. & D. MURÁNYI. 2014. Two new 

species of Zwicknia Murányi, with particular data 

on the phylogenetic position of the genus 

(Plecoptera, Capniidae). Zootaxa, 3808 (1): 1-91. 

(Europe, en anglais). Description originale de 

Zwicknia westermanni Boumans & Murányi, 

2014. 

REDING, J.-P., B. LAUNAY, A. RUFFONI, G. 

VINÇON & L. BOUMANS. 2016. A new species of 

Zwicknia Murányi (Plecoptera, Capniidae) from 

the French and Swiss Jura Mountains, the Middle 

Rhône region (France) and the Massif central. 

Zootaxa, 4121 (2) : 133–146. (France/Suisse, en 

anglais). Description originale de Zwicknia le-

doarei Reding, Launay, Ruffoni, Vinçon & Bou-

mans, 2016. 

REDING J.-P., I. PARDO & G. VINÇON. 2021. A 

new species of Zwicknia Murányi, 2014 from 

Spain (Plecoptera, Capniidae). Graellsia, 77 (2): 

1-14. (Europe de l’ouest, en anglais). Description 

originale d’une espèce de la péninsule Ibérique 

non présente en France, Zwicknia avilensis Re-

ding, Pardo & Vinçon, 2021, mais propose une clé 

d’identification de toutes les espèces françaises 

de Zwicknia. Manque cependant de précision sur 

la description de Z. ledoarei et notamment sur sa 

variabilité morphologique, à compléter avec RE-

DING et al. 2016. 

VINCON, G. & J.-P. REDING. 2018. Zwicknia 

gattolliati, a new species of stonefly from Italy 

(Plecoptera, Capniidae). Zootaxa, 4486 (1) : 057–

066. (Italie, en anglais). Description originale de 

Zwicknia gattolliati Vinçon & Reding, 2018, es-

pèce potentiellement présente en France dans les 

Alpes du Sud. 
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3.2.7. Leuctridae 

Le genre Leuctra Stephens, 1836 comporte ac-

tuellement 63 espèces en France métropolitaine. 

Leur distribution est souvent associée aux mas-

sifs montagneux, dont certaines sont endé-

miques, voire micro-endémiques de vallées, né- 

cessitant donc des ouvrages adaptés au domaine 

biogéographique concerné. La faune de plaine 

continentale est quant à elle essentiellement 

composée d’espèces ubiquistes mentionnées 

dans la plupart des ouvrages et publications. 

Le genre Pachyleuctra est endémique aux Py-

rénées (3 espèces) et Tyrrhenoleuctra, pour la 

France, n’est présent qu’en Corse (1 espèce). 

Il existe deux publications principales pour 

l’identification des Leuctridae de France : RA-

VIZZA & VINÇON (1998) pour les Alpes et VINÇON 

& RAVIZZA (2001) pour les Pyrénées, qui restent 

des références parfaitement utilisables dans ces 

deux massifs. La clé de VINÇON & RAVIZZA (2001) 

permet d’identifier toutes les espèces de Pachy-

leuctra. Tyrrhenoleuctra est identifiable grâce à 

l’ouvrage de FOCHETTI & TIERNO DE FIGUEROA 

(2009). Pour le genre Leuctra, il faut néanmoins 

pouvoir consulter quelques publications complé-

mentaires qui mettent la lumière sur la sépara-

tion d’espèces proches, comme par exemple : 

Leuctra alpina et L. subalpina avec VINÇON et al. 

1995 ou L. dalmoni, L. pseudosignifera et L. prima 

avec VINÇON & MURÁNYI 2007, ou encore inclure 

des espèces récemment découvertes (VINÇON 

2012, VITECEK et al. 2017…). 

En identifiant la faune du Massif central ou 

des Vosges, la difficulté est tout autre car aucune 

publication à jour ne synthétise les espèces pré-

sentes. Il faut donc recouper les documents cités 

dans le tableau et élaborer sa propre clé d'identi-

fication. 

Enfin, les deux ouvrages de Suisse, LUBINI et 

al. (2012) et ROESTI (2021) permettent une identi-

fication des espèces dans le nord des Alpes et le 

Jura tout en étant complémentaires l’un de 

l’autre. Le premier n’étant pas des plus pertinents 

pour cette famille car il omet souvent les vues 

longitudinales, notamment pour les femelles. 

Les dessins sont également trop petits pour mon-

trer certains détails discriminants, alors que le se-

cond est très bien détaillé mais est en langue alle-

mande. 

Ouvrages/articles généraux 

RAVIZZA, C. & G. VINÇON. 1998. Les Leuctridae 

(Plecoptera, Leuctridae) des Alpes. Mitteilungen 

der Schweizerischen entomologischen Gesell-

schaft, 71 : 285-342. (France, Fr partiel, Alpes par-

tiel, Jura, en français et clés en anglais). Ouvrage 

utilisable pour les Leuctra des Alpes mais avec un 

complément de publications nécessaire (cf. ta-

bleau, manque L. delmastroi Vinçon, 2012). Base 

incontournable pour la faune de l’ensemble de la 

France (principalement moitié nord-est). 

VINÇON, G. & C. RAVIZZA. 2001. Leuctridae 

(Plecoptera) of the Pyrenees. Annales de Limno-

logie, 37 : 293-322. (Pyrénées, Fr partiel, en an-

glais). Ouvrage utilisable pour les Leuctridae des 

Pyrénées, base incontournable pour la faune de 

l’ensemble de la France (principalement moitié 

sud-ouest). 

RAVIZZA, C. 2002. Atlas of the Italian Leuctri-

dae. Lauterbornia, 44 : 1-42. (Italie, Fr partiel, 

Jura, Alpes partiel, en anglais). Publication utili-

sable dans le Jura et partiellement dans les Alpes 

(manque L. delmastroi), un appoint de publica-

tions est alors nécessaire. Cet article ne contient 

pas de clé d’identification, c'est en revanche un 

très bon complément pour certaines espèces et 

qui apporte parfois des vues complémentaires 

sur des espèces corses et continentales (L. budzi 

Esben-Petersen, 1912 ; L. concii Consiglio, 1958 ; 

L. helvetica Aubert, 1956 ; L. hexacantha Despax, 

1940...). 

FOCHETTI, R. & J.M. TIERNO DE FIGUEROA. 

2009. Fauna d’Italia (XLIII). Plecoptera. Calde-

rini- Edagricole, 339 pp. (Italie, Fr partiel, Alpes 

partiel, en italien et clés en anglais). Permet 

d’identifier les Leuctra corses et le genre Tyrrhe-

noleuctra, ainsi que beaucoup d’espèces alpines. 

DESPAX, R. 1951. Plécoptères. Tome 55, in 

Faune de France ; 180 pp. Éditions P. Lechevalier, 



66 Ephemera, 2024, Vol. 25 : 52-82 

 

 

Paris. (France, Fr partiel/lacunaire, en français). 

Ouvrage dépassé pour les Leuctridae, mais le seul 

qui décrit L. flavomaculata Mosely, 1935 (pré-

sente dans le Massif central) et donne des détails 

importants dans le texte pour cette espèce. 

ROESTI, C. 2021. Die Steinfliegen der Schweiz. 

Haupt Verlag, Bern. Geb. 631 pp. (Suisse, Fr par- 

tiel, Jura, Alpes partiel, en allemand). Ouvrage 

très complet pour le genre Leuctra (ne traite pas 

de Pachyleuctra et Tyrrhenoleuctra), notamment 

pour le Massif jurassien. Lacunaire pour les 

autres régions françaises. C’est en revanche un 

complément indispensable pour confirmer une 

identification, avec des dessins précis. 

Publications spécifiques 

AUBERT, J. 1953. Plécoptères européens nou-

veaux. Mitteilungen der Schweizerischen ento-

mologischen Gesellschaft, 26: 72-76. (Massif cen-

tral, Préalpes, en français). Description originale 

et complète de L. gallica Aubert, 1953. L’espèce 

est aussi mentionnée dans l’ouvrage de TIERNO 

DE FIGUEROA et al. (2003). 

VINÇON, G. & D. MURÁNYI. 2007. Leuctra 

dalmoni, a new orophilic species with wide distri-

bution in Europe (Plecoptera). Nouvelle Revue 

d’Entomologie, 23 (3): 237-248. (Europe, France, 

en anglais). Description originale et complète de 

L. dalmoni Vinçon & Murányi, 2007 (unique 

mention), re-descriptions et compléments pour 

L. prima Kempny, 1899 et L. pseudosignifera Au-

bert, 1954 qui apportent beaucoup d’éléments de 

comparaison pour la séparation de ces espèces 

proches. Les femelles de ces trois espèces sont 

néanmoins difficilement séparables à partir de la 

simple bibliographie et leur identification néces-

site l’utilisation de matériel de collection pour 

comparaison. 

VINÇON, G. 2012. Leuctra delmastroi sp. n., a 

new Alpine species, with comments on the mi-

cro-endemism in the Leuctra genus in the south-

western Alps (Plecoptera, Leuctridae). Mitteilun-

gen der Schweizerischen Entomologischen Ge-

sellschaft, 85: 201-20. (Alpes du Sud, en anglais). 

Description originale de L. delmastroi (unique 

description bibliographique). 

VITECEK, S., G. VINÇON, W. GRAF & S.U. 

PAULS. 2017. High cryptic diversity in aquatic in-

sects: an integrative approach to study the enig-

matic Leuctra inermis species group (Plecoptera) 

. Arthropod Systematics & Phylogeny, 75 (3) : 497-

521. (Europe, France, en anglais). Article traitant 

des Leuctra du groupe inermis et mentionne 

toutes les espèces de ce groupe présentes en 

France. Mention de L. pusilla Krno, 1985 (Vosges 

et Alpes) et de L. flavomaculata (Massif central). 

Utilisation de photographies (noir et blanc et 

couleurs) et de la plupart des vues importantes 

pour l’identification. Cet article est néanmoins 

peu utilisable sans expérience dans l’identifica-

tion des Leuctra, il est en revanche un très bon 

complément aux dessins des ouvrages précé-

dents. 

KRNO, I. 1985. Leuctra pusilla sp. n. aus der 

Slowakei. Biologia, 40 (10): 1045-1047. (Europe, 

Vosges, Alpes, en allemand). Description origi-

nale de L. pusilla, pas beaucoup plus détaillée que 

dans VITECEK et al. 2017, mais avec des dessins. 

Document important pour l’identification de 

cette espèce. 

VINÇON, G., C. RAVIZZA & J. AUBERT. 1995. 

Leuctra subalpina a new species of Leuctridae 

(Insecta, Plecoptera) from the Western Alps and 

the Apennines. Aquatic Insects, 17 (3): 181-186. 

(Alpes, Jura, en anglais). Description originale de 

L. subalpina Vinçon, Ravizza & Aubert, 1995, dé-

crit la variabilité morphologique des mâles et 

permet de séparer cette dernière de L. alpina 

Kühtreiber, 1934, exercice parfois difficile lors-

que les deux espèces cohabitent. 

VINÇON, G. & I. PARDO. 1994. Contribution to 

the knowledge of pyrenean stoneflies: Leuctra 

joani sp. n. and L. clerguae sp. n. (Insecta, Plecop-

tera). Aquatic Insects, 16: 205-212. (Pyrénées, en 

anglais). Descriptions originales de L. clerguae 

Vinçon & Pardo, 1994 et L. joani Vinçon & Pardo, 

1994, cités également dans VINÇON & RAVIZZA 
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(2001) et TIERNO DE FIGUEROA et al. (2003) mais 

plus détaillées ici. 

TIERNO DE FIGUEROA, J.M., A. SANCHEZ-OR-

TEGA, J.M. LUZON-ORTEGA & P. MEMBIELA-

IGLESIAS. 2003. Plecoptera. In Fauna iberica n° 22, 

400 pp. M.A. Ramos et al. (eds). Museo nacional 

de ciencias naturales. CSIC. Madrid, (Espagne, 

Fr partiel, Pyrénées partiel, en espagnol). Ou-

vrage non indispensable pour le genre Leuctra, 

complémentaire pour Pachyleuctra et Tyrrheno-

leuctra. 

3.3. Proposition de choix d’ou-

vrages par écorégion  

La Figure 3 (pp 70-71) présente les ouvrages 

les plus pertinents pour la détermination des 

taxons par écorégions. 

a Armorique, une trentaine d’espèces pré-

sentes et potentielles. 

LUBINI et al. 2012 complété par les articles sur 

les Zwicknia (REDING et al. 2021 complété par 

MURÁNYI et al. 2014, BOUMANS & MURÁNYI 2014 et 

REDING et al. 2016) ou ROESTI 2021 (plus complet 

actuel et plus détaillé, incluant les Zwicknia mais 

en allemand) et TIERNO DE FIGUEROA et al.2003. 

b tables calcaires du Bassin parisien, une qua-

rantaine d’espèces présentes et potentielles. 

LUBINI et al. 2012 (accessible car en français) 

complété par les articles sur les Zwicknia (REDING 

et al. 2021 complété par MURÁNYI et al. 2014, BOU-

MANS & MURÁNYI 2014 et REDING et al. 2016) ou 

ROESTI 2021 (plus complet actuel et plus détaillé, 

incluant les Zwicknia mais en allemand) et 

TIERNO DE FIGUEROA et al. 2003. 

c Ardenne, une quarantaine d’espèces pré-

sentes et potentielles. 

Principalement LUBINI et al. 2012, complété 

par les articles sur les Zwicknia (REDING et al. 

2021 complété par MURÁNYI et al. 2014, BOUMANS 

& MURÁNYI 2014 et REDING et al. 2016) ou ROESTI 

2021 (plus complet actuel et plus détaillé, in-

cluant les Zwicknia mais en allemand) pour plus 

de 30 espèces et complétés par KIS 1974 et TIERNO 

DE FIGUEROA et al. 2003. 

d côtes calcaires orientales, une cinquantaine 

d’espèces présentes et potentielles. 

LUBINI et al. 2012 et ROESTI 2021 sont une très 

bonne base pour cette écorégion, à compléter par 

KIS 1974 pour Nemoura erratica, Nemoura dubi-

tans, Amphinemura borealis (potentielle) et Iso-

perla goertzi. TIERNO DE FIGUEROA et al. 2003 est 

ici indispensable pour les espèces Marthamea se-

lysii et Nemoura lacustris. 

Les espèces de Zwicknia sont identifiables 

avec l’article de REDING et al. 2021 complété par 

MURÁNYI et al. 2014, BOUMANS & MURÁNYI 2014, 

REDING et al. 2016, ou bien ROESTI 2021 mais en 

allemand. 

Enfin, DESPAX 1951 sera utile pour Isoperla 

ambigua. 

e Vosges, une soixantaine d’espèces présentes 

et potentielles. 

Majoritairement LUBINI et al. 2012 complété 

par les articles sur les Zwicknia (REDING et al. 

2021 complété par MURÁNYI et al. 2014, BOUMANS 

& MURÁNYI 2014 et REDING et al. 2016) ou ROESTI 

2021 (plus complet actuel et plus détaillé mais en 

allemand). Beaucoup d’espèces continentales ou 

nordiques arrivent en limite d’aire dans les 

Vosges. Les Perloidea (Diura bicaudata, Isoperla 

goertzi, Isoptena serricornis et Siphonoperla ne-

glecta) et Capniidae (Capnopsis schilleri) man-

quant sont dans KIS 1974 (ou de manière moins 

complète dans LILLEHAMMER 1988, cet ouvrage 

mentionne le potentiel Rhabdiopteryx acumi-

nata), les Leuctridae notamment Leuctra digitata 

et L. pseudocingulata se trouvent dans RAVIZZA & 

VINÇON 1998, L. dalmoni dans VINÇON et 

MURÁNYI 2007 et L. pusilla dans VITECEK et al. 

2017. Protonemura montana parmi la majeure 

partie des Protonemura de France est décrit dans 

VINÇON & RAVIZZA 2005. 

f Alsace, 12 espèces sont présentes ou ancien-

nement connues, mais plus d’une vingtaine sont 

potentielles en raison d’un important manque de 

connaissances de cette région. Une partie de la 
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faune vosgienne ou continentale de basse alti-

tude peut y être potentielle, il faudra alors utiliser 

la liste bibliographique des régions adéquates. 

Tout comme dans les Vosges, LUBINI et al. 

2012 complété par ROESTI 2021 et KIS 1974 per-

mettent, de manière complémentaire, d’identi-

fier l’essentiel de la faune alsacienne. Pour les es-

pèces de Zwicknia, on préférera l’ensemble des 

articles de REDING et al. 2021, MURÁNYI et al. 

2014, BOUMANS & MURÁNYI 2014 et REDING et al. 

2016 ou ROESTI 2021 (incluant les Zwicknia mais 

en allemand). 

g Jura, presque 70 espèces sont présentes ou 

potentielles. La quasi-totalité de la faune de ce 

massif a la particularité d’être détaillée dans l’ou-

vrage de ROESTI 2021 (en langue allemande). Ce-

pendant, depuis le changement de statut de Ne-

moura banatica et sa citation dans le Jura Fran-

çais (VINÇON et al. 2024), ainsi que la description 

de Perla ravizzaorum (Reding, 2023), il est indis-

pensable de compléter l’ouvrage de ROESTI 2021 

avec les articles de VINÇON et al. 2024 et REDING 

2023. 

Afin de compléter avec des ouvrages ou publi-

cations en français ou en anglais, on peut aisé-

ment y associer LUBINI et al. 2012 ainsi que l'en-

semble des publications permettant l’identifica-

tion des espèces de Zwicknia (REDING et al. 2021, 

MURÁNYI et al. 2014, BOUMANS & MURÁNYI 2014 

et REDING et al. 2016). 

h coteaux aquitains et Landes, une quaran-

taine d’espèces présentes et potentielles. 

Les trois ouvrages LUBINI et al. 2012, ROESTI 

2021 et KIS 1974 constituent la base principale 

pour cette région, à compléter impérativement 

avec TIERNO DE FIGUEROA et al. 2003 pour des es-

pèces comme Besdolus bicolor, Leuctra castillana 

Aubert, 1956 ; L. gallica, L. occitana Despax, 1930 

; Marthamea vitripennis et Nemoura lacustris (es-

pèce très fréquente dans cette région). Pour les 

espèces de Leuctra, VINÇON & RAVIZZA 2001 cons-

titue un très bon complément. 

i Massif central, presque 80 espèces sont pré-

sentes ou potentielles. 

Majoritairement LUBINI et al. 2012 complété 

par les articles sur les Zwicknia (REDING et al. 

2021 avec MURÁNYI et al. 2014, BOUMANS & 

MURÁNYI 2014 et REDING et al. 2016) ou ROESTI 

2021 (plus complet actuel et plus détaillé mais en 

allemand) et TIERNO DE FIGUEROA et al. 2003. 

Néanmoins le Massif central présente un certain 

nombre d’espèces originales dont des endémi-

ques à la France. Des publications complémen-

taires sont nécessaires pour Isoperla ambigua et 

I. difformis respectivement mentionnés dans 

DESPAX 1936 et KIS 1974 (ou LAUNAY & LE DOARÉ, 

2015), pour Leuctra pseudocingulata voir RAVIZZA 

& VINÇON 1998, pour Leuctra dalmoni voir VIN-

ÇON et MURANYI 2007, pour Protonemura mon-

tana voir VINÇON & RAVIZZA 2005 et pour P. 

alexidis voir VINÇON et al. 2021. 

j basses vallées rhodaniennes septentrionales, 

presque une trentaine d’espèces présentes et po-

tentielles 

Le duo LUBINI et al. 2012 et ROESTI 2021 est in-

dispensable pour ce secteur anciennement carac-

térisé par un peuplement fluviatile et une in-

fluence des Préalpes en rive gauche du Rhône et 

du Massif central en rive droite. De ce fait, ces 

deux ouvrages doivent être complétés par 

TIERNO DE FIGUEROA et al. 2003 et REDING 2023 

pour des espèces comme Perla complexe bipunc-

tata ou encore Leuctra castillana et L. occitana 

(pour les espèces de Leuctra, VINÇON & RAVIZZA 

2001 constitue un très bon complément). 

k Alpes (Alpes internes et Préalpes), presque 

110 espèces présentes et potentielles 

La faune alpine se caractérise par des espèces 

typiques de la partie occidentale et nord du mas-

sif (recensées dans les ouvrages suisses), d’un se-

cond cortège inféodé au sud du massif, parfois 

endémique ou proche de la faune italienne et de 

quelques espèces extensives du Massif central 

présentes dans les Préalpes rhodaniennes.  

On peut donc utiliser les incontournables ou-

vrages de LUBINI et al. 2012 et ROESTI 2021, qu'il 

faudra impérativement compléter par FOCHETTI 

& TIERNO DE FIGUEROA 2009 (Besdolus ravizza-



  Ephemera, 2024, Vol. 25 : 52-82 69 

 

 

rum), ZWICK 1970 (Nemoura confusa), TIERNO DE 

FIGUEROA et al. 2003 (Nemoura lacustris), RE-

DING 2023 (Perla ravizzaorum) et potentielle-

ment VINÇON et al. 2024 (Nemoura banatica). Les 

articles de RAVIZZA & VINÇON 1998, VINÇON & RA-

VIZZA 2001, VINÇON 2012, RAVIZZA 2002 et AUBERT 

1953 permettent d’identifier toutes les espèces du 

genre Leuctra, particulièrement diversifié sur 

l’ensemble du massif. Les espèces du genre Dic-

tyogenus s’identifient grâce à REDING et al. 2019 et 

REDING 2024. 

Les Protonemura sont déterminables avec la 

publication de VINÇON & RAVIZZA 2005, complé-

tée par VINÇON et al. 2021 (P. lupina). 

Enfin, les espèces de Zwicknia le sont grâce à 

REDING et al. 2021, MURÁNYI et al. 2014, BOUMANS 

& MURÁNYI 2014, REDING et al. 2016 et VINÇON & 

REDING 2018 (Z. gattoliati) ou ROESTI 2021 addi-

tionné de VINÇON & REDING 2018 (Z. gattoliati). 

l Pyrénées, un peu plus de 80 espèces sont pré-

sentes ou potentielles 

80 % de la faune est présentée dans TIERNO DE 

FIGUEROA et al. 2003. L’ouvrage est à compléter 

avantageusement par des publications traitant 

des Leuctridae: VINÇON & RAVIZZA 2001 (complé-

tant pour Leuctra albida Kempny, 1899 et Pachy-

leuctra ribauti Despax, 1930) est fortement re-

commandé de manière générale pour cette fa-

mille pour les Pyrénées, complété très ponctuel-

lement par RAVIZZA & VINÇON 1998 pour L. pseu-

docingulata Mendl, 1968. Les Protonemura se-

ront principalement identifiées grâce à VINÇON & 

RAVIZZA 2005 traitant des Protonemura de 

France. Nemoura pseudoerratica est identifiable 

grâce à la publication de sa description dans VIN-

ÇON & PARDO 2003. 

Pour les Capniidae, les Zwicknia peuvent être 

identifiés grâce aux articles de REDING et al. 2021, 

MURÁNYI et al. 2014, BOUMANS & MURÁNYI 2014 et 

REDING et al. 2016 ou ROESTI 2021. Capnioneura 

aptera, endémique de France, est présenté parmi 

d’autres espèces du genre dans BERTHÉLEMY 

1969. 

LUBINI et al. 2012 ou ROESTI 2021 permettent 

de compléter pour quelques espèces d’affinité 

plus continentales (Besdolus imhoffi (Pictet, 

1841), Nemoura avicularis Morton, 1894 et Ne-

moura flexuosa). 

Concernant les autres Perlodidae, Isoperla lu-

zoni est décrit dans TIERNO DE FIGUEROA & VIN-

ÇON 2005. À noter que l’identification des 

Isoperla est particulièrement difficile dans les Py-

rénées avec la présence de nombreuses espèces 

(dont certaines non décrites). 

Enfin, Perla pyrenaica est identifiable unique-

ment avec la publication de REDING 2023. 

m zone méditerranéenne, une trentaine d’es-

pèces présentes et potentielles 

L’ouvrage le plus complet pour cette écoré-

gion, bien que lacunaire, est celui de TIERNO DE 

FIGUEROA et al. 2003. Il pourra être complété oc-

casionnellement par FOCHETTI & TIERNO DE FI-

GUEROA 2009, LUBINI et al. 2012 et ROESTI 2021 en 

ce qui concerne les espèces de plaine à large dis-

tribution (Amphinemura sulcicollis (Stephens, 

1836), Isoperla obscura (Zetterstedt, 1840) ou 

plus restreintes (Siphonoperla italica, Besdolus 

ravizzarum).  

Les Protonemura sont identifiables avec les ar-

ticles VINÇON & RAVIZZA 2005 et VINÇON et al. 

2021 et les Leuctridae avec l’article de VINÇON & 

RAVIZZA 2001. Enfin, les espèces de Zwicknia sont 

toutes identifiables avec REDING et al. 2021, MU-

RANYI et al. 2014, BOUMANS & MURANYI 2014, RE-

DING et al. 2016 et VINÇON & REDING 2018 (Z. gat-

toliati) ou ROESTI 2021 et VINÇON & REDING 2018 

(Z. gattoliati).  

n Corse, une douzaine de taxons présents et 

potentiels. FOCHETTI & TIERNO DE FIGUEROA 

2009 permet d’identifier la totalité de la faune. 

RUFFONI 2020 apporte un complément appré-

ciable sur l’identification des deux Protonemura.  

4. Conclusion 

Cette synthèse bibliographique rend compte 

de la qualité des descriptions publiées à ce jour en  
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BERTHÉLEMY 1969        

FOCHETTI & TIERNO DE 

FIGUEIROA 2009 
       

KIS 1974   base 

N. erratica 

N. dubitans 

A. borealis 

I. goertzi 

base base  

LILLEHAMMER 1988     base base  

LUBINI et al. 2012 base base base base base base base 

MURÁNYI et al. 2014 ; 

BOUMANS & MURÁNYI 2014 ; 

REDING et al. 2016, 2021 ; 

VINÇON & REDING 2018 

Zwicknia Zwicknia Zwicknia Zwicknia Zwicknia Zwicknia Zwicknia 

RAVIZZA 2002        

RAVIZZA & VINÇON 1998     Leuctra Leuctra  

REDING et al. 2019        

REDING 2024        

REDING 2023 
      P. ravizzaorum 

P . grandis 

ROESTI 2021 Zwicknia Zwicknia Zwicknia base Zwicknia base base 

TIERNO DE FIGUEIROA et al. 

2003 
     

  

TIERNO DE FIGUEIRO & 

VINÇON 2005 
base base base 

M. selysii 

N. lacustris 

   

VINÇON 2012        

VINÇON et al. 2021        

VINÇON & MURÁNYI 2007     L. dalmoni   

VINÇON & RAVIZZA 2001        

 
Figure 3. Tableau des ouvrages les plus pertinents pour la détermination des taxons par écorégions. Partie 1 : 

écorégions de a (Armorique) à g (Jura). 

Figure 3. Table of the most relevant works for determining taxa by ecoregions. Part 1: ecoregions from a (Ar-

morique) to g (Jura). 

 



  Ephemera, 2024, Vol. 25 : 52-82 71 

 

 

  Écorégions 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

OUVRAGES & 

PUBLICATIONS h
. 

C
o

te
au

x
 a

q
u

it
ai

n
s 

&
 L

an
d

es
 

i.
 M

as
si

f 
ce

n
tr

al
 

j.
 B

as
se

s 
va

ll
ée

s 
rh

o
d

an
ie

n
n

es
 

se
p

te
n

tr
io

n
al

es
 

k
. 

A
lp

es
 

l.
 P

yr
én

ée
s 

m
.Z

o
n

e 
m

éd
it

er
ra

n
ée

n
n

e
 

n
. 

C
o

rs
e 

BERTHÉLEMY 1969     Capnioneura   

FOCHETTI & TIERNO DE 

FIGUEIROA 2009 
   B. ravizzarum  base base 

KIS 1974 base 
I. difformis 

N. erratica 
     

LILLEHAMMER 1988        

LUBINI et al. 2012 base base base base 

B. imhoffi 

N. avicularis 

N. flexuosa 

base  

MURÁNYI et al. 2014 ; 

BOUMANS & MURÁNYI 

2014 ; REDING et al. 2016, 

2021 ; VINÇON & REDING 

2018 

 Zwicknia  Zwicknia Zwicknia Zwicknia  

RAVIZZA 2002    Leuctra    

RAVIZZA & VINÇON 1998  
L.pseudo- 

cingulata 
 Leuctra 

L.pseudo- 

cingulata 
  

REDING et al. 2019    Dictyogenus    

REDING 2024    Dictyogenus    

REDING 2023    
P. ravizzaorum 

P . grandis 
P. pyrenaica   

ROESTI 2021 base Zwicknia base base 

Zwicknia 

B. imhoffi 

N. avicularis 

N. flexuosa 

base  

TIERNO DE FIGUEIRO et al. 

2003 

B. bicolor 

L. castillana 

L. gallica 

L. occitana 

M. vitripennis 

N. lacustris 

base 

P. 

complexe 

bipunctata 

L. castillana 

L. occitana 

N. lacustris base base  

TIERNO DE FIGUEIRO & 

VINÇON 2005 
    I. luzoni   

VINÇON 2012    L. delmastroi    

VINÇON et al. 2021  P. alexidis  P. lupina  P. lupina  

VINÇON & MURÁNYI 2007  L. dalmoni      

VINÇON & RAVIZZA 2001 
Leuctra 

(complément) 
 

Leuctra 

(complément) 

Leuctra 

(complément) 
Leuctra Leuctra  

Figure 3. Tableau des ouvrages les plus pertinents pour la détermination des taxons par écorégions. Partie 2 : éco-

régions de h (Coteaux aquitains et Landes) à n (Corse). 

Figure 3. Table of the most relevant works for determining taxa by ecoregions. Part 2: ecoregions from h (Aqui-

taine hillsides and Landes) to n (Corsica). 
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relation avec le contexte français. Elle est évi-

demment évolutive en fonction des découvertes 

et des futurs travaux qui seront menés sur les Plé-

coptères de France métropolitaine ou d’Europe 

(révisions taxonomiques, découvertes et descrip-

tions d’espèces, publications de nouveaux docu-

ments…). C’est pour cette raison qu’une version 

numérique du tableau de synthèse (Figure 2) est   

mise à disposition en ligne sur le site de la revue 

Ephemera et sera régulièrement actualisée en 

fonction des publications à venir. 

(ephemera.insectes.org). 

Ce travail est une base pouvant guider les na-

turalistes novices ou confirmés dans l’identifica-

tion des Plécoptères de France métropolitaine au 

stade imaginal. Il constitue une étape préalable à 

l’élaboration d’un ouvrage dédié à leur identifica-

tion en France, outil indispensable à l’améliora-

tion de la connaissance sur ce groupe. 
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